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çais à la perfection.—J. Novicow.
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VARIETES
C’est la simple prière mufmurée dâns l’ombre de l’é­

table, au soir de cette douce fête où retentissent chants de 
paix et d’espérance, où les mortels semblent meilleurs et 
les coeurs moins durs... ,
і “Paix sur la terre aux hommes de bonne volonté”! Ce 
(tyirerft d’humbles bergers qui le chantèrent d’abord : ils l’a­
vaient appris des anges et, sachant à peine ce qu'ils disaient, 
ils le répétaient avant que vinssent à la crèche les guerriers 
et les rois.

EXAGERATIONS DE LANGUAGE
■V

s’attaque pas en général à nos o- 
reilles — malheureusement car 
on pourrait l’attraper plus facile­
ment; d’ailleurs, en quoi une puce 
à cet endroit causerait-elle l’in­
quiétude que la phrase veut indi­
quer? “BRAVE COMME UN 
LION”. Mais le roi des animaux 
ri’est pas particulièrement coura­
geux ; doué d'une force énorme, 
il s’en prend d’habitude à plus 
faibles que lui. Il est infiniment 
moins brave que le pigeon défen­
dant ses petits contre l’épervier, 
ou le roquet attaquant un loup, ou 
mên\e l’oiseau-mouche si batail­
leur !“TREMPE JUSQU’AU OS” 
est une absurdité; si vous l’étiez 
vous mourriez en moins de dix 
minutes. “POLTRON COMME 
LA LUNE": en quoi notre res­
pectable satellite manque-t-il de 
courage? Est-ce parce qu’il se 
cache derrière les nuages? Mais 
le soleil en fait autant. Pour en 
finir: “SALE COMME UN 
PEIGNE” est une insulte 
tuite à tous ceux qui se servent 
de cet objet. Après cela, il n'y a 
qu’à . tirert l’échèlle !

George Nestler Tricocke. 
“Voeux cordiaux 
aux lecteurs des 

-Variétés’."
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Le particulier qui SE FOULE 

LA RATE, et celui qui DONNE 
SA LANGUE AUX CHIENS 
quand il ne trouve pas la solution 
d’tin problème seraient des acro­
bates peu ordinaires s’ils faisaient 
ce qu’ils di eut. A celui nous dé­
clarant: JE NE SAIS CE QUI 
ME RETIENT DE LE FAIRE 
PASSER PAR LA FENETRE, 
nous pouvons répondre ; Ce qui 
vous retient, et vous retiendra 
toujours, ô fier à bras, est la dif­
ficulté de mettre quelqu’un de­
hors de cette façon expéditive, 
mais compliquée ; on ne manie 
jpas un homme de taille moyenne 
comme un paquet de chiffons; et, 
ensuite, il faut bien compter avec 
la résistance probable de la part 
de l’intéressé ! Quittant mainte­
nant ce genre d’exagération,nous 

> trouvons une kyrielle d’hyperho- 
Teg'n’ayant pas vraiment le sens 
commun. C’EST BETE COM­
ME CHOU est une grossièreté 
injustifiable à l’égard d’un excel­
lent légume ; vous ne diriez pas 
cela d’une pomme de terre ou d’u­
ne betterave : alors, pourquoi s’en 
prendre au chou?. CETTE NOU­
VELLE LUI A MIS LA PUCE

A L’OREILLE”: la puce ne
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1 C’est l’hymne du ciel, et il a dû plaire au Sauveur, de 
l’entendre chanter en ces temps par deux grandes nations.

“Bienheureuses, oui, bienheureuses les nations pacifix 
ques, car je suis doux de coeur et je les bénis!”

Aux peuples instruits à se haïr, le bon Maître répète 
les paroles de l’Evangile qui étonnèrent tant les oreilles 
païennes : “Aimez-vous les uns les autres.” Ej ces paroles 
sont plus qu’un conseil, elles sont un ordre.
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La situation actuelle du monde chrétien jure avec ses, 
croyances, avec le précepte fondamental du christianisme; 
Et si, dans l’inextricable réseau des difficultés de notre époK 
que ou de l’avenir ténébreux, on cherche un guide, un fanalJ 
un point de repère, un signe, il n’y a qu’à lever les yeux: dé 
toute la hauteur du ciel, la croix domine le monde.

Puisse le Christ, élevé sur elle, attirer tout à lui!
Puisse la foi renaître avec la charité, et le monde re­

devenir chrétien, s’il ne veut pas s’exposer à d’épouvanta­
bles châtiments! (

Que le monde chrétien suive l’Etoile avec confiance. 
L’Enfant-Dieu lui sourit, le petit Prince de la paix lui tend 
les J)ras.

A Bethléem donc! pour l’amour de Ôieu et pour l’a­
mour des hommes!—

En haut, gloire à Dieu, et sur la terre, paix aux hom­
mes de bonne volonté!

Il y a des gens qui disent: “Mais enfin, si Dieu existe, 
qu’il se montre; s’il a'quelque chose à me faire savoir, qu’il 
me le dise” !

Ils mériteraient que D!eu leur répondit : “Ah! vous 
voudriez que je vous parle, que je me montre à vous autre­
ment que par l’éclat de mes oeuvres, que je vous aveugle au 
soleil de ma face?

“Attendez un peu!
“Patience!
“Bientôt votre voeu sera réalisé, et heureux serez- 

vous, si vos-yeux-sont alors assez purs pour supporter tant 
•de splendeur. Malheur ! Malheur! à vous, hommes incrédu­
les, car le jour de ma suprême révélation sera aussi pour 
vous le jour de ma colère.”
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LES FAITS SQUS 
LA LOUPE

’e nécessaire à ses mioches. La 
mort a ravi le papa, et là aussi les 
enfants n’osent, rêver à la venue 
du Père Noel. La maman a le 
coeur rempli d'angoisses. Son 
coeur saigne à la pensée que ses 
enfants n’auront rien tandis que 
tant d’autres ne sauront quoi fai­
re d« tous leurs jouets.

Riches de la terre, gens fortu­
nés et privilégiés, familles sans 
enfants, songez aux pauvres en 
ce temps de Noël.

Quelques dollars pris sur vos Jg 
dépenses pour le luxe, apporte- ' 
ront dans maints foye:s les ra­
yons de joie.

Qui donne aux pauvres prête à 
Dieu.

e
Le conseil canadien d’Hygiène 

sociale nous apprend qu’une fem­
me sur huit, au Canada, meuit 
de cancer ; pour les hommes la 
proportion est de un à onze.w ,re: —r

«9 Le Dr Ruhland de New York 
annonce la découverte d’une nou­
velle maladie: la Tulareamie. Cet­
te maladie provient d’un germe 
appelé “ Bacterium Tulareuse 'qui 
se développe chez le bévue. Si ôtî 
a une blessure aux mains, on peut 
s’infecter de cette maladie en pré­
parant un lièvre pour la cuisson. 
On conseille de mettre des gants 
pour faire ce travail.
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Гw »я89 І Mes Meilleurs Souhaits I |» яÿ яw я89 ** гідеЙГ89 Car, en vérité, Dieu s’est montré, Dieu nous a parlé. 
Toute l’histoire du monde gravite autour de sa venue.

“Avant Jésus-Christ, après Jésus-Christ”: telles sont 
les deux grandes divisions de la civilisation humaine.

Reprocherions-nous à Dieu de s’être fait semblable à 
l’un de nous pour nous parler? Mais n’est-ce point là une 
marque de sa bonté ? Il a voulu naître petit enfant, grandir 
comme nous, travailler comme nous, parler notre langage.

Oui, je sais, on prétend que les preuves de la Révéla­
tion divine ne sont pas assez éclatantes.

Mais voici que Dieu lui-même répond à cette nouvelle 
objection :

“Les connaissez-vous, ces preuves? En avez-vous fait 
l’objet de vos études? Les maladés guéris et les morts res­
suscités ne vous suffisent pas; vous voudriez comme les 
pharisiens, un signe dans le ciel.

"Mais ce signe, est-ce que je ne l’accomplis pas tous les 
jours lorsque je règle, de ma main toute-puissante, la cour- 
'se vertigineuse des mondes? 4

“Hommes superbes et vains, vous demandez des preu- 
Prenez donc le chemin de l’église, en cette nuit de 

Noel ; regardez cette foule émue, ces communiants rayon­
nants de foi et d’amour, entendez ce chant joyeux qui ré­
sonne depuis des siècles autour de la crèche illuminée.

“Il est né le Divin Enfant!”
“Alors peut-être, vous verserez des pleurs de repentir 

et vous comprendrez enfin pourquoi vos yeux refusaient 
jusqu’ici de voir la lumière divine. C’est que vous n’étiez 
pas encore de ceùx dont Jésus a dit:

“Bienheureux les coeurs purs, car ils verront Dieu”.
“Bienheureux ceux qui entendront la voix des anges : 

“Gloire à Dieu dans le ciel, et paix, sur la terre, aux âmes de 
bonne volonté" 1
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PASSIM.Une dame, dans une soirée, de­
mande à un médecin présent par­
mi les invités :

—Que fait-on, docteur quand 
on a le rhume?

—On tousse, madame, répond le 
docteur.
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A Taux Réduits
Я
ЯBientôt Noel, le temps des Fê-9 Яtes!

9 ЯA ceux qui recherchant le sys­
tème d’assurance le moins coû­
teux, notre Police C. P. devient 
exceptionnellement attrayante. 
Elle comporte protection absol 
en tout temps—à un taux 
primes extraordinairement bas.

j9 ЯLes enfants auront des jouets ; 
les adultes recevront des cadeaux 
....et auront à en donner.
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ЯNoel.... Jour de l’An, c’est l’é­
change des souhaits, le temps des 
réjouissances.

d’est, pour quelques-uns, le 
temps des réconciliations. Les pe­
tites chicanes de famille, les peti­
tes haines de voisins s’effacent 
pour recommencer dans une bon­
ne entente la nouvelle aftnée.

? ЯTaux de Ргітез Par 
$1,000 D’Assur.iace
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Mais il ne faut pas oublier que, 

dans certaines familles, le temps 
de Noel est bien trigte. C’est par­
fois le pèrt <j|ui est malade de­
puis des semaines ; le bois, les a- 
liments, les vêtements manquent. 
Les petits, tout grelottants, n’au­
ront pas de jouets, pas de bon­
bons. Noel sera triste comme un 
tour d’enterrement.

Dans d’autnes chaumières,c’est 
la maman qui peine pour gagner
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DES RENSEIGNEMENTS S. V. P.? Qui par leur distingué patronage ont contribué à 

notre succès en affaires.
“La Nation”, organe conservateur de langue françai­

se au Nouveau-Brunswick, possède des “tuyaux” excep- 
tionels quant aux faits et gestes du gouvernement de la 
province, outre sa collaboration d’expert dans la construc­
tion des routes en “black base”.

.Ce journal nous obligerait et en même temps rendrait 
un service appréciable à tous les Acadiens de la province 
en donnant une réponse aux questions suivantes:

Pourquoi le gouvernement a-t-il ftemmé une femfne 
plutôt qu’un homme, sur la Commission des Pensions aux 
Vieillards, pour représenter l’élément acadien?

Outre ses qualités naturelles, cette dame a-t-elle des 
qualifications particulières pour remplir cette position?

Le gouvernement Baxter avait-il des objections à 
nommer deux représentants, uti homme et une femme, sur 
cette commission?

Si oui, quelles sont-elles?
Si non, pourquoi n’a-t-on pas eu deux- représentants?
“La Natipn” ne saura nous refuser une réponse à ces 

s questions; sa mission, si elle veut être de quelqu'­
un Acadiens, ne consiste-t-elle pas à renseigner le ■ ■

successeur de David Moscovicz
luand la réponse du “jr——il si bien i :"ée”? Edifice Madawaska,-------— — Edmundston, N.-B.

JOYEUX
TOIL NOUS SOUHAITONS

UN JOYEUX NOEL
n
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TOUS
5 ЖМNOUS voulons que ce jour de Noel vous 

apporte la Joie, le Bonheur et le succès. Nous 
vous remercions de votre encouragement et 
de votre patronage bienveillant.
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Nos Meilleurs Souhaits

(TUn Joyeux Noel
A 7 ous Nos Clients & Amis
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J. FRANK RICE
MARCHAND DE MEUBLES 

50 Rue Canada Edmundston, N. B.
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